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RESUME 
Le pastoralisme est plus qu’un système de production extensif exploitant le milieu naturel, 
c’est aussi un mode de vie. Souvent confiné à des régions subissant de fortes contraintes 
environnementales, il est soumis directement aux aléas du climat et des ressources. Le pasteur 
doit faire face, probablement plus que bien d’autres groupes socio-professionnels, à des 
risques divers en rapport avec le milieu. Il est aussi exposé à certaines insécurités sociales ou 
politiques. S’y ajoute une faible sécurité foncière. La viabilité et la pérennité de son activité 
résulte de tout un jeu de stratégies de gestion de ces risques.  
Le troupeau étant son principal moyen de production, le pasteur lui consacre une grande part 
de ses efforts. Pour réduire les risques qu’il encourt, il applique une série de mesures qui 
garantissent, jusqu’à un certain point, aux animaux l’affouragement, l’abreuvement, la santé, 
la protection contre les prédateurs. Mais il accepte aussi une part de risque.  
A côté de cela, les institutions publiques et privées ainsi que les projets disposent de la faculté 
d’appuyer ou de soutenir certaines stratégies réduisant les risques encourus, soit ordinaires, 
soit en cas de catastrophes, et de prendre en compte la viabilité à long terme du système et de 
l’environnement. 
Sur le plan des méthodes, il convient de comprendre ce qui motive les comportements des 
pasteurs pour mettre en place, en concertation avec eux, des mesures atténuant les risques 
spécifiques à leur condition. 
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ABSTRACT 
Pastoralism is more than an extensive production system that exploits the natural resource 
base; it is also a way of life. Often confined to regions with high environmental constraints, 
pastoralism is directly bound to the changeability of climate and resources. Pastoralists, 
probably more than any other socio-professional group, have to face different environmental 
risks. They are also exposed to certain social and political insecurities, to which may be 
added a lack of security of land tenure. The viability and durability of their activities result in 
a whole set of management strategies directed towards these risks.  
Since his herd is his principal means of production, the pastoralist dedicates a great part of 
his efforts to it. To reduce the risks he encounters, he applies a series of measures that 
provide the animals with a certain level feed, water and healthcare, and protection against 
predators. But he accepts also a part of these risks. 
Besides this, public and private institutions as well as projects are able to support or to 
sustain certain strategies which reduce encountered risks, either ordinary risks, or, 
catastrophes, and can take into account the long-term variability of the system and the 
environment. 
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On the methodological level, it is necessary to understand the motivations for the pastoralists’ 
behaviour and to install, together with other pastoralists, measures that attenuate specific 
risks under their conditions. 
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